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exprimons notre orofonde gratitude pour l'esprit de recherche
scientifique 8uquel ils nous ont initié dAns le dOIT'afnedes
conneissQoces biologiques.

Nous songeo~s à le grande famille ~ANBA~BA
pour nous avoir ouvert le chemin de l'Univertité en nous
accueillant vo]ontier à Kisangani et en nous e,courageRnt dans
la ll'esurede ses possibilités.

que les grandes fa~illes INKAMBA, Y:ABANZO, NGOY,
MAKUNZO, BONZEKA, MANYOLO trouvent ici le fruit de leur encedre-
ment tant IT'oralque matériel.

Nosrert:~rciem~pt$ sJeè~essent_;~ux 'frores :honorptle
MAYOMBE, ~ BELIKA MATA MBEKA, MANGBONGI GILBERT, EWANGO LADY,
oréfet LIFETA, pour le soutient matériel.

Nos sentiments s'adressent à taus les frères,
soeurs et amis, MDSI~BA WAYOKE, NGUN.ASON2A, frère ANTO, ESONBE/
BOKAN:BA, BOPALO, ~r.BOKUBA,MOLUKA, WUNGUtvZA, MOLUKU KIZERBO,
~A~ZONGO BE~D, t~~KOLA LOUISE, TOIENDA JULIENNE, BONEBE CLEWE~TINE,
ESANGA EUGEN If, t~ANDUNDU, OTEPA, NYE~ŒO, '1AYIFILUA, LULUALI,
NO\'!Ar~GI,~WK,vA, GEPA RD, NOPITO, KAN'PDr;ZU,ABAKUBA, OPELELE, et
t~nt d'~utres dont les noœs ne sont OPS renris ci-dessus tro~vent
ici nos sincpres rerrercie~ents.



•

•

.... '''' •....... ~ ..•.. ~ --------

RESUJ,fR.-----------
Dans' II'!' or~~nt ~rmr"l:n, nO\N_QVoDs_Itud16

deU1l;_fiPQael;_svmnetrique-s d~ 'P:v-cnonotfdm! l!l sAVOfr Rl.edl'J'svnd~'ctvlA
et ~~'l~g-exiMiA. _4_1.!a1"•.-d'frcovt'rrrt'!$ e-t 0"servat f Ort5 (Jfre'cte5 ":"lUS
mTt)n'S pt~l1: mre- :n~'f'_ s:vndR"Ct,,"Iqexuloitt'!' tOtl'S les t'mes (J'1t~:rt!'rl .
rlb' mili~ ror~stie-r de' v.~o ~ sav~ir les rOTêts' orimei~e_.t secon-
<fQil:"8'_ginsi aue- les j!'Jeh~re-g-Tm'~ul tr.rr~les tffi"!rlïs ('fUe):'leMr
;~1mj.lf n "m'ri.".e ~I~re daml l~' ;ieeh~re-g-. Le-g-deux esn~e-s ChAg~ent
(fAO'Sle scn.rg--"o'is 011e'1Ies' se rrourris~l!TTt de~ irrseetes (n~rg-
(ecrltl'ont~re~', orthoot~res), d'es rl1ulorrod'es' et quelques 1'"'ois'<fes- .
~U'i tg-.

La reeherehe de l'totlrrf tttre O'trf s'e-f"''I''et!fue
en so'Iitqfre- ou' en comtl,nl1m7t~AV'Ererr"Atttreg' e-sn~ees <f'ofS'emlx
rrnrtfeuIi~rel!'ent f!'!'s-@retiV'Ore~R" lien sm-toU+ d'Ans les hetrres- '
!'IstfrMle-s-f6lr - IO~) e·t "esner1'f'Ie-g-(l6h - lP'h' ~ rre-rmArrt'les heureCl
chaurtes les OiSe-AUXse n01'l'nerrtAU'renos (Jmnm-t leanel fIs ~ont leur
toileHe.
L'e-XAtrre'l'!'de-s ~!Tl3th~g-des iOOfnd'm~ canttl'rt<C'sa- llTOntrp'que Ig- rem'o-
ouettO" est e~~tAi"e entre ~p~fer et ~frr.

S' 'U 14 M A' R Y, .
oJh

II'T tbts'_"cn::k rludied two SYlD'l'tft'Cie-s_.s?~

of" "P:verro-rtcrtf(fqe'~ft!1't are : ~~a svnd'FfetvI1'f'Rnrl' ~~g> exilltia-.
~ ftte_U'S"e'_ot:_e~'CS' a:rrd (fir~t o~s@'n'Ht1C'r!; we h~ e-sta-'1lis'red
~At' t:ned'!'f'svnàAetv'lw explore-g- R'!I IfV'il1'~ ~fn<fs r1r y~o f"orest
emrircmrne-nt : rrrtl'1a'CV_~_S'8'Condlfl'V' rom !f'ls-o nC'st-eul ttrrAl
utTe!'101ovedlRnd. t:nedw e'X'i~fA J1'evoe-rrelfeh the 1m'e'I'Iml~ed land... ~-- "-

"'he tvro snec!es liul"t tl'T trnrre-r~'ou~h wheTe--nn'V'1I'T~~set!ts(orthoot~rA,
eoleonte-rq-), <ffnlono<'!e-smm s~rnetfme-!!"!nn1ÙI 1"'ruit~.

"'hl!' re-g-eqreh or f"oo<f'llT'rfc"r1s (lo!'!'e1'lfn~IRrlv
or ln eO!'1tntl'nftv1Arl''fl! othe-r' li'frros o:r ~irrls rrer-tiettlarlv fn~e'ct!'1rOrOtt~
fn .t1te- e,,!rI~ "'ourf'6.00· - 10.00" l'hm.) ffi'l'rlfl'T t"le- at'te-rnooÇ16."0· -
IP.O(" rr.!!!' dUTin~ t1te1r heBt hours-. the "irn-s Are At re-st l'lOOt't-ev
tali'l'!""a th •
GOl'TAde'S'eXAr!1frmticrnof" eanture<f ï!'1d'!V'icfuals hAS ~howr!'UTA". the
renrO-nllet!O'I'Tts c--eri:Ail'!'"etwe-en re'~ru-qT""And' :itrne-.
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l N T R 0 DUC T ION •

0.1. GENERALITES.

Depuis le XX~ siecle, les études sur les oiseeux
en Afrique ont connu des progrès considérables. Déjà au debut
du XIXè siecle l'exploration de l'avifaune zairoise avait
débuté par la collection d'oiseaux faite par PERREIN(1800) à
l'embouchure d~ fleuve zaîre (CHAPIN, 19~~ in MUHAYA , 1977).

Selon LIPPENS et WILLE, cité par UPOKI et 81(1989)
il existe environ 1086 espèces d'oiseaux au zatre, et de tous
les ordres, celui des passeriformes eS/: plus représenté avec au
moins 25 familles. Et la famille des Pycnonotidae à laquelle
appartiennent Bleda syndactyla et Bleds eximia est représent~e ~
avec une quarantaine d'espèces.

Les oiseaux jouent un rÔle important 9~ns le
nature en détruisant les insectes et .les rop-geurs nuisibles, en
pollinisent et en disséninant les plantes beccifèrès.
Selon ROSTAND et ARMAND (1970) et BLAGOSKLONOV(1987), certaines
es pèces d'oiseaux ont une grande imoortence POLu' l'hom!l'edans
la mesure où il ~8nge leur chair ou leurs oeufs, ou il utilise 1

leurs plumes pour se pare~; leur dépouille peut servir à le
confection des fourrures.

En prati$ue, le rÔle des oiseaux dans l'environ-
nement et dans l'agriculture feit l'objet d'une polémique sous-
jecente à toutes les discussions entre les responsables de la
protection des cllltures(DA CAN RA, 1978).
Bien q~'imDortants pour 1 'homrre, les oiseaux nuisent aux cultures
eh dévastAnt les cha~Ds de céréales, orovoquant ainsi des pertes
économiques éno~es.

Les oiseaux, pérticulièrement nombre~~ et
diversifiés dans les régions chaudes du globe, ha~itent les milieux
divers; les uns vivent à m~me le sol et dans l'eau, les autres
vivent dansl'air tant en ville, en savane qu'en forêt. Les deux
oiseaux, Bleds syndectyla et Bleds eximie dont il est question
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dans ce travail sont forestiers.
Dans ces œilie~ les oiseaux se sont adaptés au régime elimen-

• taire varié; les aliments peuvent ~tre d'origine végétale:
fruits, baies, graines, bourgeons; ou d'origine animale:
ooissons, batracie~ insectes, vers, mollusques, myriapodes,
papillons ••• La prise et la recherche de la nourriture sont
opérées suivant les modalités différentes.

0.2. TRAVAUX ANTERIEURS.

A~ gaire, divers travaux ont déjà été réalisés sur
l'avifeune. D'aprps UPOKI et al(1ge9) de tous les travaux
effectués sur les oiseaux du latre, les plus remarquables restent
ceux de CHAPIN(l932-1954) dans le cadre de la Il'issionPI) Congo
du Musée d'histoire naturelle de New york, ceux de SCHOUTEDEN(
1954T 1957, 1960) pour le compte de l'Institut des Parcs du
Congo et du ~UE~E Royal de l'Afrique Centr~le à Tervuren et enfin
ceux de LIPPENS et NILLE(1976) sur la systématique et l'écoétho-
logie des oiseaux du Zatre. A ceUX-là, nous pouvons ajouter de
nombreux travaux effectués par PRIGOGIh~(1971, 1984) dans la " , ~
région de l'Itombwe.

A Kisangani nombreuses étude ont ~té réalisé~ sur
les oiseaux, nous pouvons citer UPOKI et al (1989) 1 MILLIKAN(l973-
1975}. Nombreux auteurs ont analysé l'écoétho10gie des oiseaux
dans des monograohies et mémoires; nous pouvons citer; CHI~A~~A
(1978), KANYINYI(1976), ••• ainsi que les travaux réalisés à
Masako Dar UPOKI{l990) et par RUKARATA(l991) sur les P.ycnonotidae
de la réserve forestière de Mesako.

En outre, certains auteurs comme BROSSET et ERAFD
1(1986), UPOKI(op.Cit.), ont insisté sur l'écoéthologie, la repro-
duction et la vie sociale· des B. syndactyla et B. eximia.
Notre contribution à ce niveaux de recherche consiste à l'étude
de la biologie de ces deux espèces sympethn~ues dans la réserve
forestière de Masako.

0.3. POSITION SYSTENATIQUE, DESCRIPTION DES ESPECES ET D!STRI-
B TION GEÜGRAPHIQUE.
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Bleda syndactyla et Bleda eximia appartiennent à la famille des
Pycnonotidae, à l-ordre des Passeriformes dans la clesse des
oiseaux, l'e~branchement des vertébrés et dens le règne eniwal .

Bleda syndactyla est caractérisée Dar une queue
entièrement rousse; le dessus du cores est brun olive à vert, la
t~te plus sombre, les joues sont noires vers la gorge, les lores
jaunâtres ou blanch§tres; la coloration du dessous est jaune, le
ja~ot et les flancs sont vert olivâtre, la gorge jaune. Le bec
est robustre à extrémité supérieure recourbée, brun noir à gri-
sâtre;, ,t-e1"!mro'tlJ1rl,e- :.1rrJ"'prieure'Tmrtiellement c18"ire. flftte':l Jn"iq~~r~~.
fris rouge à br~n rouge, pupille noire. {Fig. 1)

Bleda eximia est aisément reconnue à la coloration
des rectrices externes, jaune \ l'extrémité(3 ou 4 plumes), le
dessus est vert ~ive, la t~te un peu plus foncée, les joues noires
vers la gorge, où se dessine ainsi de chaque côté une bande noire.
Les lores jeunes ou jaunâtres. Dessous jaune, de coloration plus
ou moins claires, les flancs plus ou moins vert ~ivâtre, le jabot
parfois sombre.
Bec noir ,à mendibule inférieure grisâtre, gros au bord supérieur
plus ou moins droit. Pattes grisâtres à blanc bleuâtre.
Iris jaune, :1upiUe noire. (Fig. 2)

Selon SCHOUTEDEN(1957), MACKWORTh·PRAED et GRANT
(1963) ainsi que BROSSET ET EFARD(1986). Bleda eximie se rencontre
en for~t du Sierra-Léone, au Soudan, UgandR et le Nord Est du Zaïre.
Tendis qu@ Bleds syndactvle est connu du Sénég8l au Zaïre, à

l'Angola, au Soudan méridional et ~ l'Usanda. Ces deux es~èces sont
exclusivement forestières. Fig. 3
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Fig.l : BledA syndecty18.

Echelle: 1/2
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Fig. 2 BledA eXirrip

Echelle 1/2

Légende , bec Il. DOi~"J..

? • îront 12. NuqlJe
3. Oeil 13. EDPtille
4. Yenton ] 4. GOllvertures secondeires5. J Dues 15. Couvertures terti.e'Ïres6. Gorge 16. ReIT'iges r)rill'~ires et second.7. ?aitrine 17. Slits-cpuèeJ es
0 Fl:oncs lE. S aus cPuclAles~.
n ",-ontT"P JO ':)UE'ue,.
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Fi~. 3 Certe ae distri~uti?n i~nérple de
Bled? svndRctvlo et B. exi~ip.

Source :f::-ckworth-"?rped pnd GrRnt, l C)63

l ~/I ~. synèactyle.
• ~ B. eYimia.
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0.4. BUT ET INTERET 9U TRAVAIL.

Le but poursuivi dans le ~résent travail est de faire
une étude comparative de la biologie de 2 espèces sympatrioues:
Bleda syndactyla et Bleds exirnia. Nous nous oroposons d'étudier
leur distribution verticale et horizontale, leur régi~e alimen-
taire à partir de leurs contenus stomAcaux, des observations
directes des oiseaux qui se nourrisent ainsi que des ::-estes .~1

d'el iments re jetés 8vec les matières fécales.

L'intér~t de C~ +rOV0il sst qu'il est une contTibutjon
à la connaissance de le biologie de 2 esoèces dè'bulbuls de for~t
de ~asako. Ensuite, il permet de connaître leur distribution ver-
ticale et leur habitat ainsi ~ue les strategies qv'elles utilisent
pour exoloiter le milieu ainsi que leurs comoortement vis-à-vis de~
autres espèces vivant avec el/~
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ETUDE DU lV:ILIEU.

1.1. SITUATION GEOGRAPHIQUE.

Le urésent travail 8 été réalisé d0ns la Réserve
de la Statio~ d'Ecologie Tropicale de ~asa~o(SETROWA).

La réserve foresti~re 3e M8sako est située dens
la zone urbBine de la Tshooo è 1,5 KIT du village Batiatongene.
Ce villège se &itue à 14 Kz. au Nord-Est de le ville de Kisangani,
sur l'ancienne route BUTA;

La réserve est une propriété du Département de
l'Environnement, Conservation de la ~eture et Touris~e; créée
per l'ordonnance loi nO 52/378 du 12 nove~bre 1953(YAKANA, 1926).
Elle est actuelleIT'ent cedée è la faculté des Sciences de l'Uni-
versité de Kisangani pour les recherches.

Ses coordonnées géographiques sont celles de
Kisangani soit 0°30' latitude ~ord et 25° Il' logitude Est
( NYAKABWA, 198::».

Elle a une superficie de 2.105 hectares et ~OIT'pt-13 cours d'eau
dont la rivière Tshopo et les ruisseeux ~esako, Awendje, ~agi~a,
Masanga Wabé. (Fig.4)
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Hrn
1----<

I:ig ..,. La rés~rve roresti~re de M.""lw (t'30'N, 1~Nt1'1!.et ~OOIII d'altllud~).

Source: adaplalion de la car1e de Dudu (1991 ).~ 11=vTIl (A123)

---------_._----~-
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1. 2. CLnrAT.

La réserve forestière de Masako est située d8ns les
pér1ph~ri~~ de Kisangani. Elle jouit d'un œ~œe clirrat 8pparteba~é
au ty~e AF de la classification de Koppen(Grisollet, 196~)in
MAKANA 1984). Les données clirratologi~ues recueillies à le
station ~éttorologique de Kisengani(tableau 1) illustrent les
variations du clirret.



TA3LEAU l------ JuNNEE~_~b!~!:.'r()f:.9Q!9l!~~DE 19E9 LJ..222
(St2ticn de 9~pptok8)-- -

------_._----------------------_._-----_._----------------------------------
:ANNEE :ELSNE~!i J: F : 1'\: A : Na : J : J : A : S : 0 : N : D :rtOYElI;!'.JEAN!\'UELLE :

: TTT ;22,6; iliï :~i.L7 : 2..1.1..2...:._24L_~4, O_:_~2.,L~~2, e..:._f1.1..L~?1_'1~_~1JL~.i.1..Q __..:. Z4 ,0

:11,4:EO,4 :110,2:124,4:125,1:101,7: 51,4:11[,0:296,2 :196.4 :104,2 :121.6: 120,1------- . - --- -------- ---------_._--------- -------~
: 24 , e :25 •7 : 25 •~~. 25 , ê: 2~ •2: 25 , 2: 25 , ] : 2 r: ,~ 25 , 2 : 25~_: ~2,1 : 25 , 5: 25 , 3

: e2 :22 :23 : 83 : 25 : ~_6_..:._~~: 8E: 25 : 86 : 26 : 85 ~. 2__5 _
:42,0:97,7 :215,E: 7~~9: 47,0: 79,6:125,0: ê9,~ 11: :179,4 :;7Q,4 :234,8: lZ9.)

.19f.9

: 1990

lJU :75 :78

RR
.TTT

UV

RF

:20 : e3 : 24 24 E5 : c'( : 83 : 85 : 85 : e3,l E3

.
1

'1991

TTT : 2'3,5 25,0: 22.d-.!.....~1.!-~4,~:-1.L.l :_~L.": 2 '3, '3: 2'5ili_~d_,1_:_2 3.J.~LL24 ,4: ?h_? __ :::;
!!_U_~:__7_9_:_7_7__ : __E'_1__ -'._~1_:_8_6 _1._2_7 : ~_8 _1. __[:7 : __8~_1__ : _Ê.~__ ..:._f2 __ ..:.__e') 1. e_') 1

RF :44,?:115,5:147'~~~~2~4:10~~e: el,2.!.....~:iE:_~~~~~_2~~~:..:.~9'3~_..:.~~2~~:1~~~~__..:. ~~~~ _
: TTT : 22,4: 24,9: _il.J. g: 25k_.?A.....6: 24.....Q~_.?L2:_.?2..•2..:.__ fi...Q..:.-.ZJ.....f : Z4......?_.:_.?.1......2- : 2A.....? :

UU ·79 . 72 . 76 . 8<1 • 25 . 87 . 90 . 8E' • 86 . 87 . 87 ,84· 24. . .• . . . . .• .• .• . . .--~---------- ---------------------------------- --- --------------------------
Bf' .35,0.17"3,6, 101,1212,2.194,9.61,0.120,2. 76,4. 3'37,5.219,6 .153,? . 67,5. 149,4

•• • •• 0 ._--_. ' 0 • • -'- ...:. ~_____ __._._

,'l'TT 24 , 3. 24,6. 2'), 2 .. 25 , 1. 24, 9. 24,4. 2 '3, 9. 2'3, 5 . 24 ,4. 25,0 . 24, 8 . 2'),;) . 24 , 6. .• .• .• .• -' .• .• .• .• ---_. ----' ---_._----------

RR :8f,2:109,4:161,8:142,l:224,3:210,O:114,2:286,0: 145,6:212,5 :Z79.2 : 153,2 :

: 1992

,g93 ou .80----- 76 : 83 : E4 : ê4 : 27 : f2 : ~~ : e4_~_~~ . 87 26 24

177.2

LégendL: TTT
VU
RR

Te~9ér8ture rroyenne rrensuelle (oC)
Hu~idité r~lBtive rrovenne mensuelle (~)
Précipitations rrensue11es(rnrr).
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L'::>nalyse du tr-oble::>ul Trontre flllE' :

- Les terrpératures moyennes œensueJles varient entre 2?,4°C à 2~,9°C
Dour la oériode de janvier 1989 à D6ceTrbre 199}.

- L'humidité relative est élevée durent toute l'année. Les ~oye nes
annuelles verient entre 8} & 85 i.
Les orécioitations sont abondantes toutes l'8nn~e. Elles
connaissent cependant d'iTr?ortRntes variptions. Le déficit
s'observe aux ~ois de DéceTtre(67,5 Trrr),Jpnvier(lJ ,4TrTr)et
Février(80,4r~). Les mois les ~lus pluvieux étant octobre(293Jrm)
et ovemere(279,2mTr).

VEGETATI8lL

1V:as·'ko
for~t--s

Si tuée à la péri ohérie de l(ïs:::-ngani,18 rpser're de
est entiprerr:ent comprise dans IF' zone ohytogéo~r8phique de
danses oTrtroohiles semo~evirentes.

El1e corr.oorteune v6gétation diversifiée. On y trollVP
une for~t prim~ire à Gilbertiondendror dewevrei(C8esP]Qinipce~e)
dans S8 oartie Nord-Est. Une for~t second0ire est carectrrispe opr
le orésence de ~usRng8 cecrooioides(~or::>ce8e) pu Kord-Ouest.
L" for~t seco"dpire est subdivisée en for~t seC'onopire rri-x+e,en
vieille for~t secondaire, en for~t secondaire jeune.

la For~t orimaire.
Selon Wakene(1926), IB for~t orirrRire è G~ltertiodendron

de~eyr~i 8 une strate arborescente dominée DRr Gi]~ertiodendron
dewevrei. Le· sous-bois est forTre d'Isolo~~ thonnor1, de Heisteri~
Jervifolie, de °sychotrie Trucronatar etC
Le strate herbacée, oeu é~8isse, est co~oosée àes esopces telles ~ue
Geooni18 remOllis, Palis otA hl'lrteri,RewvolfiA obscur::>etc.

LA ïor~t ori~8ire ~ixte p- une strate prborescente
constituée ~8r des esopces clpirse~fes, telles nue Gilbertioderdr n
dewevrei~ Stro~bosip glecenscens etc.
Le sous-bois dense est forTr0 des no~breuses Pubi~ceAe co~~e
Esvchotri::> œucrobBt~, Bertiere r8cerrOS3 etc.
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La strate rerbecP€ est forr.ée de diverse~ ~s~ore8 èo~t Pelisot~

~!2ip,u§, ?alis.2.i!:_t~rt.erl.L AfrorrorrlJIl' l8l1rent5i.., etc.

2° For~t s~cond8ire.

Selon lV'arr:bangulA(}9f8), la Ïorét secondaire ~elln€e5t:

consti tuée Dar une strate arborescente dorrinée par ~nl1::2-'

cecrooioides. Le ~ous-bois dense est rendu peu fraDchiss8s1e par

le orésence d'Afromorr.urr sp et. dES Ralisota_~

La for€t seconàpire vieille 8 une strete arbore-

scente dorrin0e Dar les esppces corrrre Fager? ITecro?rvlle,
P,,:rresifmthlJs r'8crOCarOIJS, U8p?f.~inerJsi~ etc,

Le sous-tois ,pe)(we peu écJeicci est constitlll~ dps essencr:s JT'0S0-
ohUes de le forét ini. tiale, avec des rrégeg6opr;ttes et des J iRnps.

3° Les jp.chpres.

Elles corrportent Je j8ch~re jeune et viei.1Je,
Selon EW:BDrI'BA(]987) , parmi les nOIrtreuses pJentes (je 19 j~3cH're

nous pouvons citer Lantena carrera.,1.Elaeis gIÜnensi.s, 3idens oilos::, ..

La jachpre vieille est intercoJpée par des friches pt des cu:' tfJr"s

forn,ée Dar des esppr;es corrme Afrolt.2rru!!:-laur2l'tii.,1. Costu~_}.:i~~=!:!:'2.i~'-=!2s•.

et p8r des érrerger.ti tels que H8rllnr""\[,f'8_LiC;~12.J)s~ri_~nsi~ ~L:::'2~r!2D_g.S'_

schweinfurttui, Muspng.§ c8Er0::>i.2ide:: et Elaies p'Ür>ef'sis.
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~ATERIEL ET ~ETHODES.

Le !ratériel de ce tr2vail est constitué des spécill'ens
de Bleda syndectylo(7) et Bleda eXirria(3)c:?pturés et obseTvés sur
le terrein. Les tractus digestifs des spécirrens capturés ont été
extr:,ll t8 ponr anel vse, ainsi 'lue les dé~ecti ons ont dé récol tées.

II.2. METHODES.
1I.2.1~ Capture..

N'ous AVOns f"it<les ':f'\ptures è l'pine de 13 filets
japonais; lor~ de huit ~ douzè F~tres sur , ll'~tres de large avec
des r:ailles de 20 X 201'rlMinst_llés d::>ns :1ifférerts ta1-:,itats cJe la
réserve(for€t pri~8ire, forét secondqire et ~achpre).

Les captures étaient rrensuelles soit 6 jours con8é~'
catifs par ~ois de Février 1991 b AoJt 1991; en Avril 1993;
ensuite au Œois de Noverrbre 1993 et enfin au rrois de Janvier 1994.
Les interru~tions connues sont dues ~ ]a ferrretllre de l'Upiversit~
en Se otemtre 1991.

En f()r~t, les filets étaient ter ~llS oers le SOIlS-~Oi.S

é... ur. intervAlle de 100 rrptres l'un de l'autre sur une lip,ne èroite.
Dans lellr e~o12ce~ent, les filets devRient ~arrer les couloirs
surnosés favoratles AU pess2ge des oise'"'lJx.
Le relevé ptait f21t 2 fois ~8r ~our s0it entre 8-10h et pntre
16-]8h~ Les individus captlJrés étnieT't gerd6s d'1T's un oetit
sacr,et et enSuite f3!T'enés ::'u lQtoretoire.

Les rrenslJratiors se [o"t su!' l'oise"'l.l viv"nt •
Le spécirren cB;Jt',ré était Dés;~ f. l'qije d'un peso]:«oGiè en g;'.
Aorr-s la pesée, les rrensuretioT's suiVAntes r5taient prises:"1J oied
t coulisse(er rrrr); longueor du tec(LB). hauteur du hec(HB',
lo.-;gueur Je ]'2ile(LA), 10n~ueLJr du tibioterse(Lt) et le 10n!;lJeur
de la ~ueue(LQ). 18 longueur totele(LT) était prise à l'aide
d'une latte graduée de 30 cm.

L'oisesu était ensuite tué, dissé.ué, le tuhe
digestif et les gonades prélev6s. Le tute digestif ainsi prélev~
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h Bit conser,,? (Jens i.ln f18con conten8rt du forrroJ È~ 4 % pOUT en
;}lJslysl"r les contenus et les identifier sous 1'" loupe 1'.inocl)18ire.
l.es gonAdes extr,:-,ites étaient È; leuT tOllr conservées d"1ns un tur,e
~ontenBnt du forwol ~ 4 ~ puis péséesCen g) ~ la balance S8tornills.

1.2.3. Analvse des contenus st0m8ç~.

L'estorrac de l'oiseau était ouvert ;JOllr an81vse
je son contenu. A l'aide d'une loupe binoculpire, nous avors

istingué les constituorts. ~o~s nous so~rres servi de l'ouvrage
'e Zahradrik(1978) pour la d6terrrin8tion de groupe d'insectes
&onsomrrés dont les éléments tels que les déhris des ailes, des
él ytres, du thorA", r-étarrpres des Diplopodes et des Dattes étaient
trouvés.

Le catalogue de Lejoly et al(J98e) nous <> perrris la vérification
des esp~ces dont les fr,lits étaient consor--és. Les dé~ections
ramassées SllT le terrain étaient conserv6es dans des flAcons avec
Œtiquette et arrenées au lat.oratoire ;Jour anel vse.

1.2.4. otservption des flctivités des oiseR'lx.sur Je terrnir.

Avent de corrrreDcer les observ'ltions des oiseaux
5ur le terrain, nous avons d'a~ord étudié le rrorphologie €RterDe
Jes oiseAUX grâce aux: échanti.llons capturés et t. 18 collection de"
~pécirrens feite, ceci pour peus perITettre de les reconnettre .
facileœent sur le terrain sU~s confusion. Leurs biotopes expl~t0 ~
d~s différents bati tats, chants, cris bref leurs Act i vi té",
avaient retenu notre ettention.

Nous avons passé plusieurs heuTes ~ observer

les oise~ux dpns 1es différents t.i otopes. Ces otserv8t ions cnt
été f2ites de ~uin t Acût 1991, puis en Avril et en Noverrtre 1993
et erfin en JaDvier 1994.

Lorsou' un oiseau étfü t ré p(;ré, flOIlS nOlls teri O!"1S
ceL 1-ne de faç;oD L ne p2S se faire epercevoir opr l' oise"u. ~~OIJS
premions s cin je noter le t""1TOS d' or:servat i on, l' 081":itat Oll l'on
Se trouve, l'ô' hauteur Oll se trol)"T"it l'oise""l, toutes ses f~(:tivit6s,
les type5d'asscciati')rbCen solitaire ou ~n cOITr.-un8\Jt6 intr!1 ou
~r.terspécifilue). L'otservation étAit [pite [l'oeil nu ou AU

Moyen des juroelles.
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FiE SUL T A T S.

111.1. RESULTATS DR") CAPTURES.

',ous préseJ;ltons nos résul tpts dens les t8::1e2tlX
et fi~ures Ci-A rbs.



'IA3LEAU 2-,--- WE~SUPATIJ~5 ~~(.r~·et .g) DE 31ea8 svndectvle

---------------------------------------_._----.-------,_._------_._._---- --------------------- _.. -------_.-----.

~ :~orp1e d6ve: for€t
. 1co:)(~e .second.

--'--------_..: --

S2

:'2:70?1292,227,9

92,0' 27,9

97,2
92,3

97,6

99,6

102,7

100,8 28,1 29,4 209
2E.J1_..:....__ 29,6: ,206,3 . _

ME~~URATIO~ ENIr.~) et (g) DE B1e08 exi~ie. ~
1- -

L.A(rrrr) :LTt(r,rr) : L.Q(r.rr) : L.T(rnr) :PU(lTg~ SEXE:ETAT DE GOi":HABITAT
99,6: 26,4: 95,7: 2"15 :2'70: 0;;) : lSonede ,:F~prirr.

_____: dévelcooee: 81re
96 4: 2"E 5 2 2 21c: 270 . ,--<,,7 • "'Dnede déve· for~t

~ - '._~ ':J.,.. ç. , V ~ppee _~:..une
97 ,,' 26 ' d) :I<onede p~u :for~t

,::>: _,7: 97,?: 207 : 3C: :dp.ve1opoee ~eg';ll'"_ Tl _ '- _ _. . . •. •.
97 E: 7'7 2...: I"\C) ('1: "1 ':<: "' : : .,---- .•..••.., --- -L-..J..~ -----~ __.,........_ ___a:.. J,;I .,.. . --r-'

L.T : Longue!lr titiot8rsr V.E : rrurréro d'erregistre-
L.9 : Longueur ...uel)e _ ~ent.
L.T : lon.cl.Hll)f' toiele X : rro'/~rme
p.G : ')oi6 de gor.8de 0'"'7 Vl1Â-{;i

. ..
~ ' .l.-<ftvté' Uf

L.~(~rr) : L.T(rrrr) :?G(rrg) SEXE:ETAT DE GO~A:HAB~TAT
'-- . -- ------ --- de s

_9_2_, _1.__ : 1._9_2__ : __2._7 __ :_L~~ag?rtto~t~é.j&E~~d
.~on8de déve-.for~t

E 6 , 2 210 '30 L{' ] 0[)pé e . s.e c / ,Te t
.. . (. ·'e'Jne. -...-_------- --------_._-_._----- . -------~.__ .-
. . ..--_-:.._--------_. ---------_..:._---------' -_._-----_. ----~

L.A(rrm) : LT.t(~n)---------_._- -... ---
97,9: 27,1

~o E : ::>.C(g) : L.B(mrr) : H"l(rrrr)
1 : 32 : 23,9 : 7,1

2 39 : 23,3 : e,l
-----

'3 : 42 ; 22,1 : 7,4
: ;-. : :

,7, E1 40 25,5 -
'5 : 39 : 23,4 : :7,8

6 . 45 · 28; 1 : ,e,2

36 : 23,7 7.'51 ------
X : 39,2 : 25,1 :7 7 :~--~

TALlLEAU '3

~r.E : P.C(g) : L.B(rrrr) : HBCIT'.rrl
1 : 41,0 : 24,4 : ,7, :5

: : :
2 . 42,0 · 23,2 ,E,4· --- , ~-
'3 :

36,'5
: :21,5 : 6,2

x : 39,8 : 2';,0 ; 7,5

;~ende: P.C: Poid du corps
L.B: Lon.&;uel)r bec
H.B~: Hauteur tecL.A : Longueur aile
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100
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80Tv
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50
40
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260
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Fig. 7 VprifÜion des Doids de gom"deS de 8. svndecty1p.
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e Verietion des

lV:§les

, F~rnelle.~ .•

Doids de gonRdes de B.
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III. ) •.ANALYSE DES CO~TENUS S'IOlVACAUX.

N?E
l

2.

cor.' ?OSITI eN STŒ: ACALE.----------Vide

Débris des coléoptpres.
Débris des Orthoptpres

- Pestes il'déterrr-inésd'inspctes.
- Dbbris des Cc}.'o:)U'res

J~'vr-is d' Octhoptères~ét~rrpres de Diolooode
Pestes indéterrrinés d'insectes.

----_._-------------------------------
1 4

6

7

- Débris des Coléoptpres- Festes indéterminés d'insectes
Débris des Coléoptères

- NrSt8r:ères de Di::>1ooode- Une ~rRine de 018n+e non identifirSe
- Pestes indrSterrrinés d'insectes.

Débris des Coléoptpres
-Festes irdéter~inés d'inSEctes.

Vide

TABLEAU 5. LES CONTENUS STO~ACAUX DE B. exirri8.

N.E

l

2

COKPOSITIO~ STO~ACALE
Norrhreuses gr8ines de ShertolJnie l1:.gnoniif} 01'2
Débris de3 Col{optères -
Dé~1'is des Ortho~tères

_ ~-~t8s ind(tcrrrinps d'insectes et des végét8Ux

Débris des Coléootpres
Débris des Orthoptpres
Pestes indéterrrinés d'insectes.

Vide
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III. 4. RESULTATS [E..'S Ol3SEFVATICNS

les pctivités suiv~'ntes de Blede syndacty]q et
Bleda exilT'iaont été suivies: la recherche de 13 nourriture,
la territorialité, 18 parade nuptiale enfin le reDos(repos,
toilettage et chant).

1. "Recherche de 18 ncurritllre.
_ Chez les deux es pfoces, 12 recherche d" la nourriture
s'effectue surtout entre 6hOO t 10h00 et entre ]6l-:00 È. 12h00. Les,
observations E'ffectIH~'3Sont..rnontr0 une 2ctt itf' pllJS irrport8nte
ccnspcrée ~ Ip rerherche de 18 nourritllre drns ces irtervpllos de
teTTpS al] les ojsef">l)"<: ops~ert d"An ~rtLlstT'e L ')r P!Jtre exploitent
le soùs-tcis et Ip litipre. Lo recherche de lA nourritur~ chez le~
deux esobces se fpit soit en solitpire, soit er corrrur8tJt6.

En solit"ire, ]'oise8u est sCIJvent perrhé t rroirs
de-""'2 [dB •.synd8ctvla) ou entre 2 - 5 rr du sol (B. exirria) dans
Le 5 ous-tois. Pendant ce terrps, l' oisepu vole peu et passe d' Jr
substrat à un autre, bouge les eiles et la queue, Agitant ainsi
le substrat sur lequel il est perché. Cela pour dénicher une proie
éventuelle.
L'oiseau fouille les feuilles et de fois il desc~nd jusqu'au niveau
de la litière où il soulèvè de teM~à terrps les feuilles rrortes
avec son bec. B. syndactvla est souvent trouvé IL ov il y 8

~eeucouD dl' feuilles mortes retenu~par les toiles d'arai~n~es.
Il peut 8ussi chasser les aralgnées ainsique les proies prises
Dar les toiles. Ce wilieu lui oer~et de se carroufler pour ses., , .
proies et contre ses ptrédeteurs •. Tendisnue.-_R. exil'1iaqui A une
coloration verte BU dessus et le dessous jeun~tre préfère l~ 00
il v a des feuilles vertes pour ~tre cor::fondu ail rrili€u.

En corrrrunputé, ces deux oise~uxont étf rencontrés
Butour des fourmis rouges en chasse, avec d' putres oisea'lx(CrinigPT,
?hvllastreohus, Androoedus, Alethe, Ma18~~cin~la ••• ).
Dans ces rondes B.svnd8ctyla occupe le frortfc'est-~-dire se place
devant dans le directicn des fourwis rouges), il exploite Ilne strete
je rroins de 1 rr; Perch~ sur un sutstrat, ch2gue fois qu'une proie
se ~r~sente, il quitte sor::perchoir pour la h20per. B.exirrie
~8r contre se plece 2U centre de l'essociation ensewble Bver les
autres oiseeuy; il occupe une strate olus élev6e p~r raoport è
B. syndectyla.
les deux eS'Jrces -Je mede ont été .tU6S1 rencontrées Jens If' COWOF-
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peu i3tond:=mts dens 18 réSErve forestipre je M8S?l<0.
Deux ctrconstpnces reunissent les Bleda~ aussi Bien d'Rutres oise~ux
autour de ces oetits ~am~ifères. Et d'atord, les écureils sont des
aniw~ux qui dès qu'ils aperGoivent un ennerriCSerpent, Rapaces ••• )
lancent des cris d'slarre qui non seulement n'attirent les Bled~
mais aussi tien d'autres oiseaux. Ensuite, les écureils sont des
animaux qui fou~llent b fond les feuilles d'grtres et arbustres à
18 recherche d'Artres fruitiers.
?ar ailleurs, ils sr~t d'excellents s~uteurs qui dans lel)r gvrrnB-
stique agitent les branches pertt\baf't aussi..les insectes qui d8ns
leur fuite sont ~ la portée des OiSealJx.

Lors de Ip. ch8~"e er corrrun<>llté,B. synd">é.!..Yh
tolère les autres oiseaux car il orofite de lel)r présence PO!JT

mener bien le chasse. Il occupe le devant et n'entre pas en corrpptl-
tion avec les autres esppces 'lui occu::>ent une stl'ate supp.rieure [;JilL

Il n'y 8 pas conou'tence mais une tiérarchie. Par contre, 18 corrDé~
tition interspécifique est Bcharnée chez B. exirria qui ex?loite le
même strate que les autres oiseaux. Etant générelerrent l'un des
gr2nds oiseaux de la ronde, B. exiri.8 pourc~Rsse les Autres. Il
s'ftatlit dans ce cas p.ussi une hiér8rchie.

Chez les deux es?~ces, les oroies capturées sont
d'abord tuées puis aVAlées. Aorps avoir avnlé le proie, l'oi8eal1
grnéralerrent r,ettoie son hec contre le substrat sur lequel il est
perché.

2. Territorialité.

Les deux esoèces de Bledo BOrit générale~ent s~oen-
tgires. Le tE'ritorielité 'lui ne s'observe 'we chez les rrâles
oareît être développée chez B. syndpctvla qui reste pt+arhé ~ son
territoire. Tout BU long de nos otserv8tions; il A étéohserv~ et
c8Dturp. a des l'iatanes bien carectéristirll1E's de sor hptiÜd.
Lorsqu'un intrus arrive dans sen territoire, il le chasse.
Ce sont généralE~ent les espèces plus petites ou m~rr.ede son Renre
et 8U régirre insectivore (Bleds, Androoadus, Criniger ••.. ).
B.eximia chasse bien en comlrunauté et iT'dique S8 présence par un
chant rrais il n'y a pas de véritable territo~re défendu; on l'attend
chanter à différents endroits de la forêt.
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Il vit souvent en couple et lorsqu'ur oiseau de 18 ~~~€ esp~ce
Rrrive dans son dO!T'eine, il Y a véritahle corrbat.

~ous n'avons observé le corrportement d'Brro~r que
chez B. syndectyla. Il se casse de ID rrBnt~re suiv8nte;
Les deux ;:)8rten8ires se placent côte 6. côte sur le rr€rresubstrat;
oprfois l'un se ~lpce lég~rement ou dessus de l'Autre et souvent
c'est IR fe~elle qui se si tue pu niVeB'.linférieur par rROiJOrt Rll
rn§le. Le m~le descend et monte la ferrelle et c'est une occ~sicr
de s'occolJoler. L'8ccouoleIT'pnt intervient "prps toutes ces pRrpdE's.
D'8utre oert, l~ !T'81eperché sur une tr"'nc"he effectl)e des r;oIJveD'P:"'ts
en se ~planC:Ant de i2;iluchei... oroi tE' et en OOL)ss~·rd des cri.s 1'11&;118.

11 efrectue -::lescourts ':1~ol",cer"ertsDour rentrer d~ns l~ ,)ositiof'
du d~pRrt. ·En ce rOr:'ent orécL-" hl fe'rpJJe est percy-"p 8;1:' 'Jr
su~strat -t f~it tou~er les piles. Enfin il y 8 8ccoup10m~rt.

Nous AVons observ{: 2:,. Jeux reorises plus (l'tH' l"'f'18

aux cot~s d'une femelle; il y 8 ~ ce niveau corrp6tition sexlJelle,
~ar le m§le le plus fort et le plus grpnd en taille génér81erren+,
arrive è s'imooser, chasse les autres et ceux -ci vaincus sont
souvent perchés plus hput et deviennent spectateurs.

4. Re :>os •

Le repos intervient pendant les heures chpudes
(11h00 G 15h00) et dans l'intervalle de lehOO 8 6hOO du ~ptin,
c'est ]e repos nottnrne qui a lieu dBns les feuill?ges ou d8ns le
nid.

PendRnt le reoos diurne l'oiseau est otserv6
sOllvent seul, ses ~ouverrents deviennent trop lent~ il Del)t chprter
((t'ier) pour signaler SR présence d8ns le- terri toire. Il cherche
toujours un endroit convenahle pour son re;Jos. B. svndact'lla
occupe une strete de moins de 2,5 rr du sol rrpis sous les feuillR~es
ou il peut f8cile~ent ~tre confondu dRns ce rrilieu tandis que
B. eximia est généralerrent observé au niveau des feuilles vertes oi:
il est lui aussi confondu aux feuilles. Pend'3nt ce terrp3 l'oiseal)
ne peut ~tre réoéré que par son chent(cris) qui est différent de
celui érris lors de la capture d'une proie.

Le chant de ces deux oiseaux orésente plusieurs
varientes (jui sont utilisées selon les Circcnstar,ces. Le ehent
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d'eocel ~ l'eccouolewent est long; lorsqu'une fe~el1e reoond B

son appel, il y a forwation de couolc. T0n~is~ue le chent indiqüAntt;
l'occuoRtion du territoire est court ITais tép~_6 plusieurs fois
en changeant de m~lodie. Enfin Je chant de joie s'exprirre lorsqlle
l'oiseau vient de cApturer une proie, cette chanson est tasse et
de courte dur0e.
Les diffr'rentes chpnsonsdécri tes ont 6t6 entE'ndlleS Cde7 13.s.vndectvl:,.
PAr contre chez 3. exi~i2, il n'existe pps de ch~nt éJRroré, il
chAnte sOllvent en couole; un oiseAll chante L tlre distance qssez
eporoch6e DDr raocort ~ l'Autre.

"En plus de ces chants, les oise::>ux érrettent de cris,
chez B. exi~i8, nous!ttouviS 3 v8ri~tés 'Je cris; cris de jouiss"rce
que l'oiseau éret lorsqu'il p.ttr8pe et ç,vr::leIJre proie: "ur cri rlf'
signalisation et eventuelle~ent un cri d'plerrre IGrsqll'un intrus
ou un enneIT'i est é'per~u oer ] 'oiseAU ou lorSQu'il est <:>gressé.
Chez B. syndactylR nous Rvons reconnu le cris d'glarwe Jorslu'iJ
se trouvpit èpv<':--tun otst8c]e cu un intru~(Serp€nt, r.orqre); il
é~et le cris d'81prwe et s'enfuit. Il 6ret Bus~i d'autres ty-es
de cris corrr:8son c0ngén~re.

~end"nt le r8JOS diurne, les OiSefll1X s' occilpent du
nettoyage de ;)luw8ge. Ce nettoyage corrwerce pRr le ter; ensuite
]e tee est ind!lit de la secretion huileuse EJ niveau de ]~ ~l~nd€
urc;)ygipnne Cl'li est située & 18 t83e de 1::1q'Jeue et géné_',leJT'E'nt
cachRe D?r les J] urnes; il enduit les rér.'iges :yri'1'pireser les
DPSs8nt entre les T!'8ndi'::1ll1es."?our nettoyer les r0rrü"cs sec:of1r1"'ire~
et ter:iaires l'oiseau re2ett.' la t€te en ::>rriore; j' f]6chit son
cou Dour atteindre les ;:>lurr.esd(J1dos;enfin pour nettover les op]un'es
du tes ventre l'oiseau tourne la ~ueue de côté. La toilette se
termine par des ri~oureuses ~ecous~ef de l'enserrtle du corps nui p

pour but de rerr.ettre les plumes en ordre.

Nous Bvons trouvé une rois B. syndactyls entrain
de orendre tain. En effet errivi au niveau de ruisseau Masako,
l'oiseau s'est perché sur une tranche, ~uis il est descendu BU tord
de ] 'eau. Nous avons' retenu deux rrouvewents iwportpnts; tcut
d'abord. l'oisepu incline le coros en 8vpnt, i~werge le tête et la
ooitrine, ouis secoue le bec et agite les piles. Deuxipwe~ent,
l'oiseeu S'8~~uie sur 50 queue, ouvre les olurres et Ips 2sperge de
l'eau. Ces dellx ITouve~ents alternent plusi~urs fois. A]n fi~

l l S ""'Vi"S ~ 0"'+ rle l' eeu Dour se percr erl' oisepu secoue tontes es puree t' ., 11-' u

1] sse sen ree su- ]Rsur un gros ~rtre qui ét8it ~ terre. pp "
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grande uroDygif'rr.e et COInren" é.. lisser ces j:J} urres. Tout cel"
a pris nlus de 4 "j n'ltes.

TIl.'5. OCC:_'?A'IIO"( DU ~!ILIEIJ.

Les ot-,serv"'tio~'set les cf'otures rront~ent
)~e P. svndpc!rlp est fréquent en for€t secondaire vieille, en
for€t nrirrp~re et d8ns lA for€t post culturale. 8. eiirri~
OCrlJOe les rr€rreshabitats que son cong~n~re spuf IR for€~ post-
culturale oG il ne s'eventurie ~u~re.

Dens ces hsti tats, les deux es ,)Pces exol oitent
le sous-tois: B. svndactyls est souvent trouvé à l"'oinsde 21f,
dans le filet il est souvent capturé dans les ~8i les inférirures
à plus ou moins l Ir. ::lusol.
Le niveau qu'il exploite est adapté ~ sa livrée et où se déveloDoe
une faune c8rectéristique(coléoot~res, orttloptpre et d'sutres
insectes). B. exirria au contraire est observé b plus de 2 ID du
sol, lè où il y a teaucoup des feuilles vertes. Il l!'onteolus
haut jusqu'è '5!f lorsqu'il chasse en corr~unAuté TrRis en solitaire,
il Deut descendrn. jusqu'su niveau de l~ litipre. L'oiseau !fet
en profit S8 coloration Dour chasser PU niveau des feuilles vertes.
A ce niveRu il y R une a~ondance de oetits insectes •
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E. synda~8 et E. exirrie sont 2 esppces de
·18 ferrille des ?wnonotidAe de teille rroyen~€, r€ arésenteDt O?S
ure diffr'rence renprfJuptle Jf'l".18 t!'i~le(T2tl€"'u 2 et 3) et d"flS

12 forrre g0Dér!'le. Le dirrorpbirre sexael ~USS1 n'es~ O<'S extério~i~é.

Le tableAu Z. et 1'" f'ig.5 rrortrent "lne Sllr les
7 spécirre~s capturés Je B.svndpct~10, 1 sc~t rr41es et 4 f'evelles.
Chez -es rrêles, .le poids du corps vArie de 45 g 1:. 38 g fl'?ischez
les ferrelles, le ooids varie de 40 g ~ 36 g. La ccrrpareison de
Joids rroyen des mâles(40,6 g) ~8r reooort [ celui des ferre!les
(38,5 g) montre que les mâles ont ur. poids légprerrent sup~rieur
t celui des ferrelles.

Le longueur de l'pile des rrêles varie de l02,7rfl'
à 97,9rrrret celle des femelles de 100,e 8 92,O~rr. L'aile est dcnc
plus ~r8nde chez le sexe qui e ?lus de ooids.
Selon VERhEYF1\(195:), les espèces où lA longueur r'ovenne de l'8ile
est, si peu ~ue soit, inégale d'un sexe G '8utre, il est de rpgle
que le ooids rroven ]e :lus élevé revienre pu sexe dont l'pile est
18 01 us longue.

~~rre les putres fT'esllrations: la longueur du
bec, le hauteur du bec, 18 10nguelJr du tibiotarse, le longaeu~ de
19 ~ueue et le longueur tot~le ont en gpnér81 l€s rrêrrester.dppr.es;
elles sont plus grAndes chez '"s rr81es.
Les spécirrens de n. exi~i8 c~pturés sont tous des ITâlestTet.3 et
fig.6). Le poids du corps varie de 42 g 1::. 36· g. Le lorgueur de
l'aile vClrie de g9,6 È. 97,5 mIT'. Les autres rrensllrations ont des
vR.riAtions f:übles. La longuellr du bec -de ::'4,41:. 21,5 mrr:et l?
hauteur du ~ec je e,4 ~ 6,8 rrrr..La longueur du titiotnrse varie
de· 28,5 à 26,4mm-: cell~ de -la-quelle.de 93,2 13_92,2 frIT. Enfir.]8
longueur totele du corps de 21E è 207 rrrr.

Les rroyennes calculées des ooids du corJs de
ces dellx es :)bces è onrent d8ns les dE UX CPS 39. e g hien q:le n'pvnnt
OAS le rrêrreno~tre des sppcirrens per esopce. Brosset et Er8rd
(lge6', (JIJi ont travaillé sur les Dvcnorotidf'e du Ger.oD ont l"'ontr0
qlle 8. svnd8ctvl/ij est g']nérn]errent 01us gc-nrd iJue--------- F3. ex iTT'i~.-----
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Sien ~ue nos cpotures n'ont pps ~t~ suffi~~ntes,
les donn~es jes gonAdes(Fig.~ et 8) ~ontrent ~ue les deux eso~~es
ont une 8ctivité reoroductri·~e certEine entre F6vrier et J\lir.
CRr les individus ceoturés durant cette ~ériode ont ~ont~é rela-
tive~ent des gonàdes développées: B. svnd8ctyl~ wR]e 320 wg pu
mois de Juin, fewel]e 90 wg RU mois de Wei; tAndis 0ue chez
B.exirnie les m§les ont des gonades pese~t 270 ~g Dour ]e rrois
d'Avril ]091 et 1993.
Dpns une étude sur les P,ycnonotidee du G8':,on BPOS::ET( 1971) 2Ç)r~'s
eX3rr.endes gonades des différentes esorces dont B. syndectslp et
B. evirri8, A trotJvé que le ,)]u;:J"rtè'espèces de pvcnonotid"€
étuèi~es se rE'Jr·od'lisententre Jprvier e+ Frvrier.
?8r 8ilJeurs, Brosset et Erprd(19f6), ont d(co'lv'O'rteD"re ..fin B""'o"rp
oet oère et ri-T-'H" "';-'lues nids èe' B~ s.vr.è~ct','1~, ce lD:! ]~'i'1se
croire 'lue c'ette es once corrrrencp.8 se re oroduire 01'ltôt 'lue P;vrip;,
et 'lue]8 reoroduction co~tinue ~US(JIJ'~c"'rs. Taror]isou'i1:- (1-"c)p-
rent Que B. exirrip se reproduit toute] '''nore.

Certes, nos rp.sultpts re corcor-lent ;J:'~ tot<"Je-
r.2nt avec ceux de ces puteurs qui ont rris plusiE'uri; rnr.0csL n2npr
]e./rs recher~h€s. ;'I:ousn' "'vor.seu ('J'une o6r; ode de 12 'T'oisDour
les recherches, en olus nos captures ont ét~ fAitles crr certpirs
~ois ne nous ont ~8S donné des captures, <"uRsi pucun nid n'e ét~
trouvé oend8nt nos recherches de sorte que nous f'OIISsOr'''"esr'2sé
uniquement sur l'exawen des gonades.

Quant au régime alirrentaire de ce deux esopces
svmpptriques de Bleds, les étuè~s faites t ce sujet ort ~ontré
~u'el1es sont orincipa]errent insectivores mais qui oar occRsion ne
se méfient pas des taies ou des greines(Rrosse1 lQ71, 8rosset et
Erard 1986, UPOKI 1990), certains allteurs ont remRrqu~ que

'B~ s,vnd8ctyla, se nourri~ 8ussi des oetits vertebrés et d'e'ltres
arthropodes(Brosset et Er8rd 1986).

Les analyses des estOIT8CS et des df~ectiof's nous
ont lTontré que les iT)sectes les plus consOTT1rés car ces 2 esp~cE's èe
Bul:'ubsont les coléopt?>res et les orthoptpres.
Les graines trouvées dans l'estolT8c chez les ~ esopees et les
dioloDodes trouvés chez B~ sY2dectvle ceoendpnt ne sont pas un fpi1
du hasard; cele orouve qu'à défaut des aliments préfpré~ cu tien
ooussés oar un stimulus endogpne intens8(fairn), ces oise8u~ se
'contentent de toute nourrit~re qui se orésente ~ leur portée.
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Ceoendpnt tien que ~syndectvlp et ~ exirri8 so~t
insectïvores, nous 2vons trouvé et rer.-8rr)U0oue B._.ê_,y~d~H:tyl1?
se nourrit des insectes(coléo9tpres €t crthootBres) de grpnde
tpiJle. Ce 1ui Jui ~ose pucun ~retl~~e cer SOD gros ~ec, dr~it
et dur est 0.r:'€surede dé pecer ces insectes èe grpr;c~e t"iJ le.
Les estorracs trouveS vides chez certpins sQ(;cirrers oourrfj;é)lt~{,e
da d'une oBrt à le diRestion corrolète fAite oé~dpnt-lp 0uit CAr
ces oiseaux ont été caoturés entre 6hOO à 8hOO.
D'eutre oart lA diSestion chez l'oise, u est très rAoide voi~ son
métabolisrre entier.

L'ex~JoitBtion du rrilieu forestier de Vaspko opr les
2 espèces d'oisepu leur oerTet d'obtenir sans difficu'tF lpur
nourriture. En effet, sur le olen de 18 réj)ertition ,or;?;ontAle
B. syndBctvle se trouve dAns tous les hetitets de 18 for€t(for€t
prirraire, for€t secondaire, jachères), B. exirrip cpr contre se
cantonne seulerrent dpns Ip for€t orirrpire et secondrire Srns
s'aventurier dans les jAchères et les ChR~DS de cultures corrre
le fait quelques fois son congènère. En outre, plors que
B. SyndBctyla exoloite le strpte inférieur{O - 2 rrl di] sous-bois,
B. eximio par contre rronte jusqu'à') m du s eus-bois. Ces quelques
élérrents ainsi évoqués s ont ~ rresure-·d' ex;:>liquer 1:> différence
'Jeu mini'Tlequi existe doms le régin'e alimentpirE' de _ces 2 Bulbuls.
Car selcn Brosset(197l), le répartition soqtiale des esp~ces est
liée à deux fecteurs, l'un re10tif ~u niveAU altitudinel oD les
eso~ces se fixent dans la for~t et l'eutre reletil eux 2ssocietions
végétales.
Dte'jJr(1974), ajoute 'lue corr-?te-tenLl dEl18 stratification de 10
fcr€t, chAcune des strates à 5~ fAure ~Articulipre.

Les strptpgies de chasse Ac1o')t0es pf'r B. syndf'ct"lp

et 8. exirril"lSOflt lA chpsse en solit<>ire- cu en co~rrl]nr>'.ltp.
Les techni1ues de reèherche des r-lifTc::r-+,;"rto"Rnst'-'nè f't AP~1A.'D
(B70) sont Îrct8tler.eflt innées ~ri~§Ji~;~:~~~ii..~~r;t~~;;;~~~
avec l'exoérience. En solitaire checune de ces deux eSDPcPs
étudiées exoloite le rrilieu suivent une technique nui lui est
oroare. Wais en corrmunauté, l'une et l'autre fréquente~tlp

corrpagnte d'8utre~ ~suèces d'inGcctivores(Criniper, Androoedus,
Phyl1estrephus, Alethe, TrichostoITP ••. ).
Elles sont observées 8 la ronde des fourmis rouges en chasse ou
des EcureiJs. Ces associations circonstpciées permettent AUX?

esoèces de Bleda de trouver avantage Dour le chasse, cpr co~r.e
l'association de cliffpr~ntes esoècesl'affirme Eibesfeldt(lge4)
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orésente 'ln pventAae r6cioroque. Et 5rossetCl971) p~oute lue
les es~pces insectivores qui chassent d8ns le sous-bbis
s'associent r~guli~re~ent, meis 1p ,luo0rt d'esD~ces D~o~itent
des insectes ci,essés et dp-:)18cPs 'Jer une eS::lpce"lepder'.

B.lede svndactyle COlT'rreElede exirrie Ofll ....r:'"

Ac~ivit~ diurne. Leurs ~ifférentes pctivit~s(recher~he ~p Ip
r.'"J'uriture,toilette. re~os ••. ) cOt'rrencent t6t le ;rptir>et se
terrrinehttprd le soir. Pendent les heures chPlJdes de lit ~Durnfe,
les oisep11X se re'J~sent. en ce !TOlrent, :Jerchés d2ns ur> pnèroit
conveneblep ils 6rrettent des .hants(g8zoui11is) et se donnent c
la toilette.

Les deux esppces d'oiseaux sont sédentpires, en
nous 2ccordpnt 0UX résultpts de Brasset et ErBrd(lge6) q'li Sllr

20 individus ~Rgués de B. syndectvlp en ont r6cRoturé 16 "u ~€TT'e
endroit six rrois 'Jlllstprd, il.v R lieu de concl'1re que ces
otseeux restent attachés à leur territoire. Ils sont toI6rpr>~s

!T'eisT<8nifestent leur egrp.ssivité 8ccr~e o3rticulière~en~ oendent
• la Dériode d'awour. Pendent le chasse,surtout en cOTmunaaté,les

q",erelles intrp ou inœ.ersoécifiques sont DeU fréquentes dAns lê
~esure o~ .les différentes espèces réunies étatlissent une certAine
"hiérarchie s o,ciele"lc'est-à-dire qu 1 elles occupent des n J:vepux
tout à fait différents.

1
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Les résultats des caotures et des observations
B. syndectyle et 8. eximia nous ont conduit eux concillsions

uiv::mtes :
Ces eso~ces exoloitent 18 grande for~t. 8. syndactyle habite
la for€t ~rimaire, for@t secondaire et la forftt oost-culturale.
T?ndis que 8. eximie habite la for~t oTi~8ire et le for~t

Secondaire vieille. Telle est 18 réOBrtition horizontale des
<-eses :)èces.

Quant à la r6oartition verticale, les deux esoèces exoloitent
le sous-tois, elles sont sédentaires et insectivores. Elles
chassent soit en solit8ire ou en grouoe polysoécifiques et - ,
occuoent ch8cune une strpte bien ~~ter"in~e. R. syndectyla

• erre d'~n biotooe 8 un Butre à la recherche des gros insectes
(orthootères et coléootpres) eu niveau de moins de 2 m,
descend jusqu'pu niveB~ de la liti~re pour c80turer les insectes
et putres inverte,brés. Dans la chasse en grouoe il occune le 7
front et SB coloration est adaotetive.

\•

Bleda eximie 8ussi se nourrit des insectes
(orthootères et coléootères de taille oyenne) rr,eismonte a
plus de 2 m Dour cBoturer les insectes se trouvant pu niveau
olus h8Ut du sous-bois. Pendant la chAsse en corr~unauté
B. exirrie est dissirrulé pu centre du groupe meis bruyant.
Il occuoe un niveau altitudinal ~lus élev~ que B. syndectvlp.
Ces diff6ren~es de di~tribution dpns les .iff~rents h~ttt0ts-et strates excluent toute forme de corrp6tition qui ne ~
Derrrettn~it )PS PllX 2 esoèces d'occu::Jer le rr~",errilieu.

Le poids de gon8des montre une ::lctivit--<renrodllctrice entre
le mois de Février et de jnfunie Ils Yivent SOtlVent en cou::Jle.
Chez les deux eso~ces, les Bctivité~ sont intenses pendant'-
Ip ~~tinfe entre 6hOO et 10h00 et vers les heures ves::J~~ales
(16h00 - 18hOO)~ Elles se renosent fénprple~ent pendant Ips
heures chAudes ae la journ~e où l'oise~u oeut faire SP toilettp•

?



CHAPITRE VL
- 31 -

REFEFE!'JCES BIBLIOGRAPhIQUES.

1. BLAGOSKONOV, K., 1987. - Guide de lA orote ct ion des ois el'.lllx,ér•
N'il'.!l'oscou,2'3:'p.

2'. BROSSET, A. r 1971. - Re~herche ~ T 18 biologie des PycnonotidcSs
du Geban, Biol. Getonica ( : 425 - 460. ,.

cIQS nz;tr'Ol"53. RROSSET, A. et ERAPD, C. 1986. - Les oise8ux~rorestières ,~;orè-
Est èu Gabon. -Vol.l:Eco-leg-i<'l-Bt corrportE'lT'ent_n!>s pS-H"~e •

PAris. S.N.P.N, 181-182.
4. C}jDrA~mKA, B. 197'2 - Contribution à l'{tude ér.or'tho]ogique de

l'evifAune de l' fIe Kongolo pt ses eLvirons. t:érroi Te
in(6it, Fec. Sc., UNIKIS, e5 o.

5. DA CM/APA, S.~·.,lq1l- Contritution à l'étude écologioue,E'n vue du
contrôle des oiseaux granivores. Le cps de Ploceus
Cilcullptus eu TchAd. Dissertption de Doctorrt en Sciencps
Univ. Cpth. Louv., FAC.SC., Lpb. 0co1. gpn. et ev'). ]-7 ').

6. DPEUX, P, ]974. - Prtcis d'Ecolo~ie. Presses universitpires f:
France, PRris, 281 ~.

7. 2ISESFELDT, :::.,1.,19[4. - !3i01J.~j~·du cO!J1portement. Ed.Sc.
Nat. et 3io1, Paris 748 p~

8. EYBUNBA, B., 1987. - Caractéristiques ~orpho1ogiques et bio]o-
giques de quelques espèces de jachères et for~t secondaire
de ~1:8seko.l\~onogrBPhie inédite, Fec.Sc •., UNIl(TS, 29 o.

9. IFUTA, D. 1993. - Peraœètres éco]o~i~ues et harrronaux durant la
croisspnce et 18 reproduction d'EporroQs franguetï(Marr~~lie:
Chroptera) de 18 for~t orrbrophile équatoriele de WaseKo
(Kisang8ni, zaïre), Thèsed Doctorat, Louv_in, 142 p.

la •.KANYINYI, ri". , 1976. - Contribution à 1'étude écoéthc8ogiaue de
deux espèces de Tisserin: P10ceus cucul1etus(Rei~henow)
et plQ~eus nigerri~us(Veillot).~é!J1oire inédit, F8c.Sc.,
UNIKIS, 45 p.

Il. LE.....JOLY,J., LISOWSKI, S. et NDJELE, W. ,lgee. - C8telogue des
olAntes vasculaires des sous-régions de ~ispn~8ni et d~ 18

TshoDo(H-Z), 3è 6d. Trevpux de laborAtoire et systPJT18tlque
de ] 'ULB. 122 o.

12. MACKWORTH-PPAED, C.W et GRANT, C.H.B., 1960, - Birds of
Eastern end North Eastern Africa, Vo] II, London:
Longmen, 117 - 118.



16.

p ]'?cnsyst~we urbpi~ de
de 1octoret jrédite, F8~.r;r.!

•

- 3? -

13. ~ACYNOPTH-DRAED, C.W et ~HAN~. C.H.3, 1363. - Birds of tha

Southern Third of A~'rir-8_ 70-.:: ~lJonèop le:,,? ~T"\

4C - dl",

14. YAKA"t\A, rv:., 1984, - Contrtb')tic! $ J '{;t,;de de l'huP."idj.t(· cu
so11 de ~ïfférents tictoDes à l2 fAculté des
s ci el'ces (UNl:KIS), ri'0 . 'Jgr8 Dh -:..e '1.!'éd i te. :~rN'IT<:1.:S,F?·:::, 3 • ~

15. !tAKANA, ~., 1986 •. - Cont.ribut:On à ;.'ét!lf:e ='::'or'J .. tioue e-".
écologique de 18 fOT~t 8 Qi)berth~QdepQTo~ èewevrei
(DEwtLD1. Leonard) de lf8S~ko(Vjs~rg~ni~~ Y(~oir8
. •...•. F "< '-r-~"T~ r ~l.!led1.L. (·C., C : l.iV.l<.~0, -;.') o.,

"h'''RA~1GU'LA L N 10°0 v+""'e ';'·'~··~c:·i""LJ~ e'" 6co'0,.,io"e ('(.C"J.\.~l"_~ l~ ,.l._~ . ..J..;,,-c. - ;..JI..C''''; -,-+.Jj._' __'~'~ ç- 1.... ' .• ..l. f':;-'-_V;' ...•......•

lianes et herbes el'L' J8!ltes dl, le i'or€t second8~ J'f.

de mesako à ~isErgR0i(~-Z), ~(rQ:rs in~dit, Frc.Sc •.
UrxIKIS, 74;:-l.

17. WILLIKAN, G., (1973-1975). - Liste de quelqu0s oiseaux vus
~utour de ~isRng8ni; mRnDscrit.

18. YUHAYA~ B., 1977. - CLirt.ribuUon è 'l'i.nvent8ire de J'~vifpLms
urbainn de Kiseng2ni(SRut.LZarre), Né oire inédi'
F8C.SC.~ UNIKIS~ 620.

l~. NYA~ABWA, ~.~ 1982. - ?hvtocénos~
Kis8ng8ni, TOw8 1. Thhse
UNIKTS, 412D.

20. PFIGOCINE. A. , 1971. - Les oise"ux de l'Itowbwp et de son
hite.::'lend~ Vol :1.:, Sririp jr;, eo, Sc. tiol., n° If",
Tervuren, BelgiqlJe, 1?8 D.

Zl. PRIGOGINE, A., 1924. - Les oife8ux (e l'Itowbwe et de son
hinterlAnd, Vol III, S~rt€ ln 80, Sc.Zool, nO ?A3,
Tervuren Belgique 14fi P.

22'. FOS'l'AND, J et ARJr.AND, L. ~970 - ~oe CO"':)L teITlo:1t oes oi:.;e",',]"
Lerouse ;:Joche cou] eurs. P"'ris ~ }'59 9.

23. RUKARA'IA, 8. Rj 1991. - OCCIJ92tion du 1T~_]i_':Il, r?g~.il'€ pJ irr.cnt':.T'oC
et structure sociele d'A. virens CASSI~ IE57 (A-es'
PycnonotidRe) dens le réserva fQ-esti~re de ~PS',r
(KisRngeni - Z8ïre). M~woire iD~dit) Fec. Sc., ur'!/I~
32 p.

24. SCHOUTFC,.DEN,. H., 1957. - F8lJn€ du Congo-Ee1ge at du Rwenèa
Urundi, IV. Oiseeux DBssereeux(1), Série in 8°, Sc.
Zoo1,. Tervuren, Belgique 59-~1.

Z4. UPOKI, A., IFUTA,. N. et CHn:M~lTY..A, 5., 1929. - Les oisepuy

de l'île K'ungul'l,
Dû. 137 _. 146 •..

26. UPOYI A?, 1990 - Quel'l'J,es •.. . "e'" su~ le~.·donr6es ~rejlrlnR.r g , •



- 53 -

réserve forestière ëe Yasako
Ann. F2C. Sc., cft 7. ~isBngpni,

•
27.

28.

Pycnonotidés de ~3
(K' ' Z 'i )..lsEngenl- B_re.,
no,. 171 - le2.

VE:ihEYEN, F., 1973. - EXûlot8tion
F8~ 19, Bruyelles. 687 p. +

ZÀ~lRADPIK,J.'- 197e.··..;-·Guidedes
Fribourn, Suisse, '318 p.

du U~rc Netionpl 4e
'5 'Jl?cches.

insect6<'- -H?+~ QT· - __pi~_~... 'to'J'....., ... _.'- ,. '-"u. S.A.,



• ,...1'" •..•

Av"nt PrODOs
?éSL:H"P.

(Abstre~t) SUc~2ry
CHAfJI TFEO. 1 NTFOV'C'I'I ON. • • . . • • . . • . • . • . . . • • . . • • . . . • • • • • .• 01.

01.
02.

OZ
07.
oe.

y A T 1 E F E S •DES

- 34 -

TA~LE

II.1. ~8tériel ••••••.•.•....•.•••..•.•••.•••.•••••.•• 14 •.
rI.2.. 1lé th ad es.. .......................................................................... 14 ..
II.2.1. CRoture ••...•.•.•.........•.....•.••..•.•... 14 .
II.2.Z. ~ensurAtion et dissection .•..•.••..•.......• 14.
II.2.3. Analyse des contenus stOITBCPUX •••••.•.•.••. 15.
II.2.4. Observation des 8ctivités des oisepux.sur le

1.1. Situation géographique •....•..•....•.•....•... oe.
l ..2.. el iŒ8 t.. ..........................•................................................... 09 ..
-1..3. Vé gé te t ion •....................................................................12 ..

CHAPITRE II. ~!ATEFIEL ET rtETl10DES •••••••.•••••••••••••• 14.

terrpin •...••.•...•....•................................ <1 •••• 15 ..

CHAPITRE nI. RESULTATS ••••••••••••••••....•.••...•. " •. _ lC.

111.1. Fésultats de cAptures ••••••.......•.........• 16.
111.2. Veriation des poids corporels et des gorAdes. 18.
111.3. Analvse des contenus Stolê2CPUX •..•••....•••.. 20,
111.4. Résul tats des observpti ons ~••.•......• 21.

1. Recherche de la nourriture~' ........•........• 21.
2 •. Terri tùriali té 22 •.
3. Parade nuotiale ••••..•.......•••.......•..... 23.
4.. Fe ")os .. ........ .. .. •.•.•..... .. .. .... .... ..•... .... • .. .. .. ...... •... ...... ..• .. ..•. 2? ..

111.5. Occuoetion du milieu •..............••••..•.. 25.
CHAPITRE IV. DISCUSSION ••••••••••••••••••••••.•••••••••• 26.

ChAPITPE V. CONCLUSION ••••••••••••.•••••••••••••••••••• 3"0.
CHAPITRE VI. REFEPENCES BIBLIOGRAPHIQUES •••••••••••••••• 31 •

c .}. :3r nr.r Çll i t é ~ .. .. .... .. '* • •. •. •• • •• •• •• •• •• •. •. •• •• •. •. •. •. •. •. " •. •. •• •• •• •• ••••

0.2 .. Trp'\/?'J'r ?nt~rieurs .
0.3. Position svst~wBti~ le, descriotion des eSD~ces

t d" t "h t· ., le lS rluU lon gpnerp e •................. : ..
0.4. But et Intér@t du tr8vPil •........•....••....•

ChA PITRE 1. ETUDE DU MILIEU ••••.••••••••••••.•••••••••

;

•

•


